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3*6 TAS
îre les fameufes convulfions
& contre les miracles attribués
à Paris . Ceux de fes confrères
qui s ’étoient laifTé engager dans
la défenfe de ces fcenes fcan-
daleufes , lui firent une guerre
très -vive ; mais le roi informé
«le fon - mérite le nomma en
*738 à l’évêché de Bethléem.
Dix ans après il devint vifiteur-
général des Carmélites , & s’ap¬
pliqua à guérir ces bonnes filles
de l’envie de dogmatifer , que
des gens de parti étoient mal-
heureufement parvenus à leur
infpirer . Ce prélat mourut à
Sr .- Denys en 1754 , à 69 ans.
Ses ouvrages font : I . Lettres
Théologiques contre les con¬
vulfions & les miracles attri¬
bués à Paris , in- 40 , î vol . Cet
ouvrage contient xxl Lettres;
on y trouve des faits curieux
& des obfervations péremp¬
toires contre les farces du ci¬
metière de S . Médard : ces
Lettres ne tardèrent pas à être
attaquées par les dévots du
parti , qui dans leurs écrits
appelèrent honnêtement l’au¬
teur : « Bête de l’Apocalypfe ,
» blafphémateur,diffamateur,
» mauvaile bête de l’ifle de
» Crete ; moine impudent ,

bouffi d ’orgueil ; écrivain
M forcené ; auteur abominable
» d’impoftures atroces & d ’ou-
» vrages monftrueux » ; voilà
le fel délicat qu ’on a répandu
fur l ’ouvrage d’un religieux &
d ’un évêque refpeftable , qui
aux yeux même de la feéie n’a
commis d’autre crime que celui
de ne pas croire à la vertu mi-
raculeufe de fes faints { voyeg
Paris , Montgeron ) . II . Des
Lettres contre les Carmélites de
S . Jacques à Paris . III . Une Ré¬
futation des Lettres Pacifiques.
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TATIÈN , difciple deS. Juf-
tin , après avoir utilementfervi
l ’Eglife , fe laiffa aveugler par
l’orgueil , perdit la foi , en-
feîgna diverfes erreurs , & de¬
vint chef de la feéle des Encra*
tites ou Continens , qui con-
damnoient l ’ufage du vin , dé-
fendoient le mariage , adop-
toient la diftinétion des deux
dieux de Marcion , & préten*
doient que J . C . n’avoit fouffert
qu’en apparence . Ses talent,
joints àl ’auftérité de fes maxi¬
mes , donnèrent à fa doârine
beaucoup de réputation. De
Méfopotamie elle fe répandit
dans la Cilicie , dans l ’Afie-
Mineure , à Antioche & même
en Occident . Tatien étoit au- !
teur d ’une Harmonie des 1Y
Evangéliftes , qui étoit d’une
leéfure dangereufe , parce qu

’il
en avoit fupprimé les paffages
qui étoient contraires à fa doc¬
trine . 11 avoit compofé d’autres
ouvrages ; mais il ne nous refie ;
que fon Ûïfcours contre les \
Gentils en faveur des Chré- ;
tiens ; car la Concorde qui porte i
fon nom , n ’elf point de lui , f
non plus que les autres écrits î
qu ’on lui attribue . Le Difittrs
fe trouve à la fin dès (Euvrts
de S . Juflin , Oxford , 1700,
& Paris , 1742. Ce Difcours a
été fait avant fa chute , Pu'>'
qu’il y démontre qu’il n’y a
qu ’un Dieu , & qu

’il fembieJ
approuver le mariage . U y*
heaueoup d ’érudition profane,
& le flyle en elt élégant , mais
diffus & fans nerf . 1.1 y montre
que les philofophes , fur -tout
les Grecs , avoient emprunt
leur fciencedes livres de Mode, ;
qu

’ils avoient tiré beaucoupd®
lumières des Hébreux , & qu 1s
en avoient fait un mauvais
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TATIUS , roi des Sabins ,fît la guerre à Romulus , pour
venger l’enlèvement des Sa-
bines & s ’empara de la cita¬
delle de' Rome par rufe (voyez
Tarpeià ) . Dans un combat
où Romulus étoit près de fuc-
comber , ces femmes fe jetantau milieu des combattans , quiétoient leurs peres ou leurs
freres & leurs époux , vinrentà bout de les féparer . La paixfut conclue l ’an75oavant J - C . ,à condition qu ’il partagerait le
trône de Rome avec le fonda¬
teur de cette ville , qui , fâché
de ce partage , fit tuer Tatius
6 ans après.

TATIUS , ( Achiltes ) d’A¬
lexandrie , renonça au paga-nifroe ôc devint chrétien &
évêque . Nous avons de luideux ouvrages fur les Phéno¬
mènes d’Araîus , traduits par leP . Petau , & imprimés en grec& en latin dans ï’

Uranologium.On lui attribue encore le Ro¬man grec des Amqurs de Leu-
cippt & de Clitophon , dontSaumaife a donné une édi¬tion en grec & en latin , avecdes notes , Ley de , 1340 , in- ia;que Baudoin a platement tra¬duit en françois en 1635 ■> in- 8 °,&. qui l'a été mieux par duPerron de Caftera , 1733 , in - 12:mais qui dans le fond ne méri-toit pas l’honneur d ’une tra-duélion . Il y régné une moralelicencieufe ; & quant au méritelittéraire , c ’eft une produ &iontrès - médiocre.

TATTENBACH , ( Jean-Etafme ) comte de Rheiftan ,gouverneur de la Stirie , entradans la confpiration du comteFrançois N adafti (voy . ce mot) &fut décapité le 1 décembre 167 t.

T A V 367TAVANES , ( Gafpar deSaulx de) né en 1509 , fat ap-pellé Tavints , du nom de Jeande Tavanes , fon oncle mater¬nel , qui avoit rendu à l ’étatdes fervices fignalés. 11 futélevé à la cour en qualité de
page du roi , S fait prifonnieravec François 1 , à la journéede Pavie. H étoit d ’une force& d ’une adrefle extraordinai¬
res . On dit qu ’une fois , en pré-fence de la cour qui étoit alors à
Fontainebleau , ii fauta à chevald’un rocher à un autre , qui enétoit diftant de 33 pieds . Pa¬
vanes fut envoyé à la Ro¬chelle , qui s ’étoit révoltée en
1341 à l ’occafion de la gabelle ,& ’ l ramena les rebelles à leurdevoir . En 1344 , il eut beau¬
coup de part au gain de la ba¬taille de Cériloles , & fe dis¬
tingua au combat de Renti en
1334. 11 fe trouva , en 1358,au fiege & à la prife de Calais& de Thionville . Pendant les
régnés orageux de François II& de Charles IX , Tavanesappaifa les troubles du Dau¬
phiné & de la Bourgogne , 6cmontra en toute occasion beau¬coup de zele contre les fec-taires , & décida de la viéioireà Jarnac , à Moncontour , & enplufieurs autres rencontres . Lebâton de maréchal de Francefut la récompenfe de fes fer-vices , en 1370- H dirigea en-fuite les opérations du fiege dela Rochelle qui s’étoit encorerévoltée . Le fiege traînant enlongueur , le roi !’

engag ? aà s ’ytranfporter . Il obéit , quoique,convalefcent ; mais s ’étant misen marche , il retomba malade ,& mourut en chemin dans fortchâteau de Sulli , le 19 juin*575 , gouverneur de Provence
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